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LAROQUE

AU REVOIR LA FAMILLE, AU REVOIR LES CONS !

RETRAITE !
Joyeuse 
LE 20/11 AU CINÉMA

UN FILM DE FABRICE BRACQ

THIERRY
LHERMITTE

Il y a quelque temps, Julie
Mousty a décidé de s’installer
dans la commune de Som-
breffe avec sa petite famille.
Un déménagement qui l’a
confrontée au manque d’ac-
cueil dans la région pour les
enfants porteurs de troubles
du développement. « Mon fils
de 10 ans est lui-même autiste
et a plusieurs troubles de l’ap-
prentissage », confie la jeune
maman. « Pendant deux ans, il
n’a pas voulu manger et c’était
un bébé difficile. Puis en ma-
ternelle, on nous a reprochés
qu’il avait du retard et que
c’était de notre faute. »
Des reproches difficiles pour
des parents qui ont décidé
d’aller voir des professionnels
pour savoir ce qu’avait réelle-
ment leur enfant. « C’est là
que nous avons découvert
qu’il avait plusieurs troubles
du développement et qu’il
était autiste », continue Julie.
« Ça a été un énorme soulage-
ment de savoir ce qu’il avait

enfin, d’autant plus que mon
fils a un énorme potentiel et
qu’il est très intelligent. »
Ayant déménagé en août, Julie
Mousty a cherché s’il y avait
des associations ou même un
encadrement pour son fils et
les autres enfants comme
lui… Sans succès. « Il n’y a pas
grand-chose ou alors c’est trop
loin », avoue la jeune femme.
« C’est pour cela que j’ai déci-
dé de créer ma propre associa-
tion, pour combler ce
manque. Elle aura comme
nom « Mon petit artiste » en ré-
férence à mon fils qui est très
créatif. »

DES OBJECTIFS VARIÉS
Si l’ASBL ne sera opération-
nelle qu’au début de l’année
2020, Julie Mousty est bien en-
tourée pour mener à bien ce
projet. En effet, son mari ainsi
que Dorine Leuris, l’accompa-
gnatrice de son enfant,
l’aident à construire cette
toute nouvelle association.
« Pour le moment, il nous
manque encore un local mais,
sinon, nous avons déjà tout le
matériel nécessaire pour rem-
plir nos objectifs », précise la
Sombreffoise.
Et des objectifs, l’ASBL « Mon
petit artiste » en a déjà fixé
plusieurs. Le principal reste ce-
pendant d’apporter une aide
concrète et du soutien aux pa-
rents et aux proches des en-
fants porteurs de
troubles du dévelop-
pement. « Pour y
arriver, nous ai-
merions bien dé-
velopper plu-
sieurs projets
qui seront évo-
lutifs dans le
temps », ra-
conte Julie
Mousty.
« Cela pas-
sera, par
exemple,

par l’organisation de ren-
contres, de conférences ou de
formations thématiques à des-
tination non seulement des
parents et des enfants mais
aussi des professionnels. »

UNE AIDE AUX PARENTS
NÉCESSAIRE
En plus de ces ateliers et for-
mations, des outils précieux
seront proposés aux enfants
porteurs de troubles et, sur-
tout, à leur famille. « Nous al-
lons proposer un accompagne-
ment dans les démarches ad-
ministratives et sociales car
beaucoup de parents ne
savent pas qu’il existe cer-
taines aides et des démarches
à réaliser », rétorque la créa-
trice de l’ASBL. « Il y aura
aussi une mise à dispo-
sition d’un annuaire
de professionnels
et même une
vente d’outils
spécifiques
pour le déve-
loppement
des en-
fants. »
Autant
de res-
sources
qui se-
ront dis-
ponibles

sur le site internet de l’ASBL
« Mon petit artiste ». Les per-
sonnes qui souhaiteront y ac-
céder devront débourser une
cotisation fixée au prix de 65 €
mais avec possibilité d’avoir
un tarif social pour les mé-
nages en difficulté. La simple
adhésion coûtera quant à elle
15 €. « Si d’autres citoyens
veulent nous soutenir, ils
pourront toujours faire un
don pour que l’ASBL puisse
bien fonctionner. » 
Pour plus d’informations et
pour suivre le développement
de « Mon petit artiste », vous
pouvez aller sur la page Face-
book.-

LOÏC MARTIN

SOMBREFFE

D
’ici le début de l’année
2020, une nouvelle
association accueillera
les enfants porteurs de

troubles du développement et
leurs parents du côté de Som-
breffe. Une idée baptisée « Mon
petit artiste » et lancée par Julie
Mousty, maman d’un petit gar-
çon de 10 ans ayant des troubles
neurodéveloppementaux. L’as-
sociation devrait permettre de
combler un vide dans la région
où l’accompagnement et les
services en faveur de ces en-
fants ne sont pas assez pré-
sents.

Une association
pour les enfants
porteurs de troubles

L’ASBL « Mon petit artiste » pourra accueillir dans
ses locaux les plus jeunes mais aussi leurs parents

Dans le cadre de son proces-
sus de création de l’ASBL
« Mon petit artiste », Julie
Mousty a voulu connaître
l’avis des habitants de Som-
breffe. « En l’espace de
quelques jours, j’ai récolté
74 réponses de parents ou de
familles d’enfants porteurs
de troubles », précise la jeune
femme. « Sur le total de ces

réponses, environ 74 %
des personnes confient

qu’elles ont besoin de
l’accompagnement

d’une association
comme la
mienne. »
Le profil des ré-
pondants est as-
sez varié, même
si la majorité
vient de la ré-
gion de Som-

breffe et

Gembloux, et parfois de
plus loin. « On voit réelle-
ment qu’il y a une de-
mande, ça me conforte dans
ma volonté », continue Julie
Mousty. « Dans les résultats,
on voit aussi que ce sont gé-
néralement des enfants
âgés entre 8 et 11 ans, ce qui
est normal puisqu’ils sont
diagnostiqués assez tard.
C’est aussi ce qui est arrivé
pour mon fils. »
Si certaines réponses du son-
dage ont apporté des idées à
Julie, d’autres seront diffici-
lement réalisables…, du
moins dans un premier
temps. « Certains répondants
ont proposé d’organiser des
stages spécifiques, ce qui est
une très bonne idée », avoue
la jeune femme. « Malheu-
reusement, pour cela, il faut
des autorisations et des
moyens que nous n’avons
pas encore. Pourquoi pas à

l’avenir, mais pas dès le
lancement ? »

Pour les personnes
désireuses de don-

ner leur avis sur ce
projet, il est en-
core possible de
remplir le son-
dage via le site
internet de la
commune
de Som-
breffe.-

Les Sombreffois sont
assez demandeurs 
d’un accompagnement

L’ASBL sera opérationnelle au
début de l’année 2020. © D.R.

Victime ou témoin d’un fait divers ? 

Vous avez été témoin ou victime d’un fait 
particulier ou insolite ; Vous êtes en possession 
d’informations ou d’images pertinentes ou 
étonnantes ; 
Vous avez une histoire incroyable à raconter :

Écrivez-nous à 
redsambremeuse.nouvellegazette@sudpresse.be
(Mettre « ALERTE » en majuscule dans l’objet du 
mail)

Appelez-nous au 071/68.15.20 

Alertez-nous !

CONTACTEZ LA RÉDACTION Julie veut aider des enfants qui sont dans la même situation que son fils. © D.R.


